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tAZETTE DES CAMPAGNES.

sèecond lieu, dans l'ordre intelléctuel: Dieu désire que l'honme
travaille à développer toutes les facultés de son esprit, afin de
mieux comprendre la parole divine, le langage de tous les êtres'
de la création. Si Plom me s'empresse d'exécuter ce désir de son
créateur, il est.encore dans la voie du véritable progrès. Troisiè-
mement enfin,- dans l'ordre purement temporel : Vous entrez dans
une forét pour vous y établir, vous en abattez tun arpent, deuîix
arpents. et vous semez des céréales à la place des arbres abattus,
vous avez ei retour une abondante récolte; voilà du pi-ogrès,
pourvu que vous en fassiez un saint .usage.. Vousavez une terre
épuisée, et chaque arpent vous donne à peine pour couvrir les
frais de culture, vous améliorez cette terre par. votre travail;
par les soins que vous lui donnez, et vous lui faites produire trois,
quatre et cinq fos- plus ; voilà encore du progrès tel que la
divine Providence le veut. Mais, vous employez P'augmentation
de vos revenus à satisfaire votre amour d'un luxe effrené, à vous
créer de nouveaux besoins, à nourrir et à accroître votre sen-
sualité, etc. Est-ce là du progcès, comme des hommes qui ne
voient que la terre, l'ont proclamé tant de fois? Non, assuré-

nombre d'entre vous, mais nous ne sommes pas satiaits de tou%
D'abord nous avons .des éeproclhes à faire,àceux d'entre vous
qui pourraient doubler l'intérêt de la Gazette ui. li fourrtseant
une foule de détails, de enseigrcemnts, et qui refusent de le
faire. Ceux-là sont coupables envers la. classe agricole,.et s'ils
se donnent la peine de fa.tire un retour sur eux-nênes, ils seroit
forcés de se faire de graves reproches. Nous nue sommes pas,
Uo1' plis, très-satisfaits des abonnés qui ont de l'renit pour
tout, excepté pour payer leur abonne ment à a Gzette des

Campagnes.

Quant à ceux qui prétextent pour cause de retard, qu'il est
difficile de nous faire parvenir trois treate sous, nous leili donnons
pleine liberté d'envoyer une piastre, au lieu de l'abonnement
exigé, le surplus sera reçu avec reconnaissance comme étrennes.

Quant à nos confrères, nous sonmies très-aifa i des prinei-

paux d'entr'eux, ils ont pour nous une b.in'yeillaî,ce tue nous ne
saurions trop reconnaître.

Chers lecteurs, continuons de vivre en bonne imtellience,

marc on r bo m Ien aUN aoepment ; au contraire, en vous conduisant ainsi, vous élevez des
obstacles au progrès, vous Panéantissez, pour ainsi dire. y trouverons le succès dans toutes nos entreprises.

Maintenant que vous.counaissez en quoi consiste le progrés,.
voyons si notre époque est véritablement une époque de progrès.

La société aujourd'hui est-elle contenue dans des limites
d'ordre, de paix, de bonheur, d'équité plus qu'autrefois; ls lois
sont-elles plus respectées, mieux exécutées ? Les fidèlelsont- En faisant nos adieux à Patnée qui nlous énhappe,
ils plus soumir à lents pasteurs, la jeunesse respecte-telle plus il faut jeter un coup.d'œil sur l'héritage qu'elle nou1

la vieillesse, les er.fants sont-ils plus dociles aux enseignements kguel' pour voir si elle a été 2pour nou s Line bonne et

de leurs parents ? Y a- t-il plus de charité, plus de bienveillance teIndri nère, 001 si elle n'a é q'une rare.Danr

dans les rapports sociaux qu'autrefois ? Y a-t-il plus d'espyif de cet-exaen, il ede raizonnable le coittc!r par IIOUS-
sacrifice, plus de dévouement? L'usage que Pon fait du revenu Lannée 1866 s'ra n rbhhd, le' måale titi
de ses terres, de son commerce, est-il plus chrétien ? - Nous Catnadu ; et quand plus tard, momi- reviefrunu sur
ne le croyons pas, et nous sommes convaincu que vous êtes de les pages de notitre histoire, noîuas et) dscouîvrir-in" de
notre opinion, et s'il y a quelque part progrès matériel, nous ne bien glorie.ses à côt& d'nires pleine., e riste-e.
doutons pas qu'il ne soit complètement anéanti par l'abus que Le premier fait que nous y trouverons enirtgistré,
nous en faisons. est le voyage des coumissaires nomaniés pour 'enqué-

Pourtant nous pouvons progresser et nous le devons; et rir du comnerce des Atilles, tii Nexiqnt- el dlu Bré-
l'année qui 'commence ne sera pour nous uni bonne et lieu- -,l. I.v rapport de ces comm:ssurres donne beanewitup
reuse année, qu'autant que nous entrerons sêrieu.sein t dans'à espier putir l'avenir de noire commenorce. Viunt

cette voie. Si vous nous regardez comme un véritable iai, call- itan f femeu, g a r ous a
causa tnt d fryear co ti t d arget, exi,ó d,(e

écoutez le conseil que nous vous donnons aujourd'hui, et il vous' uîu de pi-nibles sacrifices, téais qui a hautemen con
procurera les plus grands avantages Progressez, mais avant |rib ( lfir ressortir la bravoure, le dévu'ument dn

tout, progressez dans lordre spirituel ; progressez dans l'ordre notre tuilice ci de tios volonmaires. Dans âtncnn puys,
intellectuel ; progressez aussi dans Pordre temporel, suivant la 'f aucune pque, on a vil .pls d'ardeur dans le dui-
véritable signification de ce mot. ger, plus d'empressement i courir aux trme pour dé-

Maintenant, chers lecteurs, parléns de nos affaires de famille fendre son pays, ses foyers et sta famille. Sanscomuupter
de notre petite Gazeue, qui est votre enfant à tous. En êtes- les ennemis, sans .calculer leurs forces, on courait a

vous satisfaîts, avez-voùs des reproches à lui adreàser1 Ne cri leur ren.contre aussitôt qu'on apprenait qu'ils avaient
gous pas plus dd lui dsire la vérité qu'elle ne crai- le pied sur le sol canadien Celte page, à la vérité,

ge. et écrite avec du sang, puisque quelqus.uns de nos
de vous la dire. Vous le savez, elle est rude parfois, quand le de- braves restèrent sur le champ de baiaille, mais cette
voir l'exige, elle n'aime pas à laisser passer Perreur sans lui don- teinte lugubre ne la rend que plus glorie.use et plus
ner un coup de patte ; mais en serait-elle moins digne de votre éloquentie f.....
confiance parce qu'elle aime la vérité avant tout ? Non, ans. Pasions à un autre évènement qui a été applaUdi
doute. Quant i noue, nous sommes codtent ;d'un très-grand par la majoriié du peuple et- exécré par la minorité.


